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Dr.Ali Douboure
Le Dr Ali Badara Doukoure est né dans la région de Fouta Djalon en 1946,
à l’époque où la France occupait la Guinée. Il a travaillé comme coordinateur national pour 
l’ONUSIDA, a occupé les postes de vice ministre de l’Education et de recteur de l’Université 
Gamal Abdel Nasser à Conakry, et est maintenant le Chef de Parti de l’Academy for Educational 
Development. Il vit à Conakry avec sa femme et ses trois enfants. Cette histoire nous a été 
transmise par la coalition CME de Guinée, la Fédération de l’éducation de Guinée.

JOUR DE 
RECRUTEMENT 
D’ÉLÉVES
F par le Dr Ali Badara Doukoure

Dès après le déjeuner de ce matin là, mon père avait insisté 
auprès de mon grand-père Tierno Amadou Sara pour qu’il 
participe à la cérémonie d’inscription des enfants à l’école 
primaire de Timbo.

Cette cérémonie a fait l’objet d’un large battage 
d’information à la mosquée, relayé par le crieur public et 
les voisins. Parmi ceux-ci, deux parties adverses n’avaient 
pas manqué à se constituer : les favorables et les opposés à 
l’inscription des enfants à l’école.

Mon grand-père semblait lui-même dubitatif sur le 
bien fondé d’inscrire son fils aîné Bocar Biro, mon père. La 
raison en était bien simple : l’enseignement coranique chez 
le marabout n’avait pas dit son dernier mot dans sa lutte avec 

G
ui

né
e

20-26 AVRIL 2009



l’école primaire. 
Finalement, le père et le fils se sont retrouvés avec de 

nombreux autres prétendants devant le moniteur chargé du 
recrutement des nouveaux élèves. Pour en avoir une idée une 
quarantaine d’adultes, chacun avec son candidat. Le nombre 
de places en classe étant limité, il ne pouvait pas y avoir bien 
plus d’élèves. 

Pour son âge, sa haute taille et sa carrure ont bien failli 
disqualifier le recrutement de mon père. Seule l’insistance 
de mon grand–père, ses arguments bien articulés ont fini 
par emporter la conviction du moniteur recruteur sur la 
validité de la candidature de mon père. En même temps, ces 
arguments avaient fini aussi de faire tomber les dernières 
réticences de mon grand-père vis-à-vis de l’école primaire.   

Depuis cette détermination de mon grand-père à aller de 
l’avant, les portes du savoir et du mieux-être n’ont cessé de 
s’entrouvrir devant mon père et ses descendants.
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LISEZ CECI, PUIS DONNEZ UNE CHANCE À D’AUTRES !
F Ecrivez votre nom pour ceux qui en sont incapables  

www.campaignforeducation.org/bigread
(Si vous n'avez pas accès à Internet, utilisez la page à la fin de ce livre)


